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CHAPITR E 1°r 

P erfectionnements apportés à l'installation 
du remblayage (1). 

A) Surface . 

Les essais poursuivis dans la couche P awon, pendant 
.cinq mois, ayant été concluants, tant a u point de vue de la 
possibilité de remblayer des couches d' inclinaison presque 
nulle (de 0° à 3°) déhouillées par longues tailles chassantes, 
qu 'au point de vue de l'économie de ce mode de remblayage , 
il a é té décidé d'étendre le sys tème de façon à utiliser tous 
les déchets de lavoir, soit environ, 100 mètres cubes de 
schistes par jour. 

Voici, clans l 'ordre oü ils ont été exécutés, les perfec­
tionnements apportés à l'installa tion de surface décrite 
pa r M. l' Ingénieur d·es Mines Del rée (Annales des Jllines 
de Belgique, 19 12, l. XVII , 1ro li v.): 

a) Au lieu de transporter jusqu'à l'entonnoir , au moyen 
.d'une cour roie, les schistes de la tour annexée au lavoir, 

(l ) Ces notes font suite à un rapport de i\l. l'ingénieur d es Mines Delrée qu i a 
.paru dans les Anna les dt s fl!i11es de Belgique ( t. XVII , I re liv.) . 
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on effectue le mélange de l'eau et · du schi ste à la sortie 
même de la trémie de cette tour, en se servant pour cela 
de l'eau refoulée directemen t PF la pompe d'exhau ~e 
(croquis n° 1). 

legende 
Refoulement. exhaurt: ---

Conduites cli'stri6,./trice~ ................ . 

Croquis l. 

dl 
charbtm Cabine de 

K )1( ),k:f NI rembl&ya!le: 

Le mélange est entraîné dans un couloir incliné à 12°, 
qui abo utit à l'entonnoir où s'ajoute la quantité d'eau 
nécessaire . 

Une vanne V est disposée à l'extrémi té de la conduite de 
refoulementrde la pompe d'exhaure. Après chaque repri se, 
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elle est fermée et les eaux sont alo rs dirigées par une bifur­
cation b de la tuyauterie vers le réservoir (ancienne chau­
dière de 25 mètres cubes) installé à un niveau supérieur, 
ou, par l'intermédiaire d'une vanne de sûreté à contre­
poids V2 , vers le réservo ir citern e de 240 mètres cubes 
figuré dans le croquis n° 1. 

Ce perfectionnement a permis d'obtenir un débit de 
sch istes beaucoup plus important : au moins trois foi s plus 
grand que celui qu'on obtenait avec la courroie . 

Il en est résulté qu'avec la même proportion d'eau, la 
pression du mélange à l'extrémité de la conduite devint 
beaucoup plus for te. et permit de re mblayer d'une façon 
parfaite sur une longueur de front de taille correspondan t 
à deux éléments de la conduite de tuyaux, soit de 8 mètres 
au lieu de 4, comme cela se pratiquait auparavant, d'où : 

1 ° Suppression de la moitié du nombre de ch asses d 'eau 
qui se pratiquent avant et après chaque reprise et consé­
quemment grande réduction du rapport du volume d'eau au 
volume de schi stes. Ce rapport est actuellement inférieur 
a 2 : 1 ; 

2° Economie de temps assez considérable. 

b) Ce grand débit de schistes n'a pu ètre utilisé que grâce 
à des soins par ticuliers pour éliminer les pienes de trop 
fortes di mensions ou d'autres objets qui, accidentellement, 
pouvaient tomber dans la fosse à menu brut où puise la 
chaîne à godets du lavoir et qui arrive nt, après l'opération 
du lavage de ce menu , dans la tour a ux schistes . 

Le moyen le plus efficace a consisté à placer dans le 
crible même du lavoir un tamis à mailles carrées de 
60 millimè tres de coté ; le refus, comportant les morceaux 
de plus de 60 millimètres et les corps étrangers qui sont 
de nature à obstruer les conduites, est recueill i et ramené 
au triage. 
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Il est à noter que les schistes du lavoir atteignent 
60 millimètres. Dans la plupart des insta llations de rem­
blayage, on ne dépasse généralement pas 45 millimètres, 
ce qui oblige d'avoir recours à un appareil classeur pour 
éliminer les schis tes qni ont plus de 45 millimètres, les­

quels sont ensuite concassés. 
L'emploi d'une g rille fixe a la sortie des schistes, moyen 

qui se présente tout d'abord a l'es prit, n'est pas applicable 
avec des morceaux de 60 millimètres, si la proportion de 
ceux-ci est assez forte . En efüit, pour faire passer, sans 
obstruction, de tels morceaux a travers cette g rille, g râce 
a un e importante chasse d'eau , il faudrait des barreaux 
écartés de 100 millimètres (trous carrés). Ce moyen se rai t 
évidemment d'une efficacité illusoire, une partie de la con­
duite de tuyaux n 'ayant que 120 millimètres de diamètre. 
En réduisant l'écartement de ces barreaux, il se produirait 
fréquemment des obstructions de la grille, qui donneraient 
lieu a des interruptions dans le débit des schistes. 

Il est év ident que , pour des grains de 30 a 40 millimètres 
an max imum , une grille fixe dont les barreaux sont éca rtés 
de îO millimètres est efficace à la condition que le refus ne 
so it pas t rop important. 

c) Pour pouvoir employer au remblayage tous les schis tes 
prodtiits par le lavoir en un j our, le réservoir ci tern e de 
240 mètres cubes, dont on retire déjà pour les besoins de 
la mine environ 100 mètres cubes, devenait insuffi sant. 
Pour des raisons d'économie de marche de la centra le , 
l 'exhau re ne se faisant qu'à partir de 15 heures, c'est-à-dire 
après l'arrê t de presque tous les moteurs de la surface, on 
ne disposait don c, à 15 heures, que de 140 mètres cubes 
d'eau. Pour y remédie r, on a annexé à ce réservoir un bas­
sin de décantation de schlamms B, constituant un réservoir 
d'enviro n 200 mètres cubes . 

Ces deux réservoirs so nt raccordés à la tuyauterie qui 

(l 
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livre l'eau dans l 'entonnoir; ils peuvent être isolés l'un de 
l'autre, au moyen de vannes. 

d) SIGNALISATION. - Le poste téléphonique du jour, com­
prenant un appareil téléphonique avec appel électromagné­
tique distinct, est installé dans la cabine annexée à la tour 
aux schis tes du lavoir, ou se trouvent également les trémies 
à schistes et la vanne disposées sur la conduite d'eau . 

Un commutateur met hors circuit le téléphone pendant 
1~ remblayage pro prement dit, et la so nnerie, dans les 
intervall es. Le tout est à la portée du préposé à la surveil­

lance· du méla nge. 

B) Fond. 

Ainsi disposée, -l'instàllation de surface suffisait à faire le 
remblayage de trois longues tailles avançant d'un mètre 

par JO UI'. 

Des considérati ons d'ordres divers amenèrent à rem-
blayer, outre la tai lle dans la couche Pawon ....:..... de 
'100 mètres de long ueur et om60 d'ouverture, sans inter­

calation schisteuse - une tai lle dans la couche Charnapré, 
de 110 mètres de lo ngueur e t omgo d'ouverture, avec un 
havage de 0 010~ à 001 10, et en.fin une troisième taille dans la 
couche IV-Pieds, de 90 mètres de long ueur et 1 m20 d'ou­
verture, dont 0 0120 à 0"'40 de pierres . 

A) Condw:te de tuyaux. - La conduite de tuya ux qui 
avait servi à faire les essais dans la couche Pa·won, emprun­
tait sur une longueur de 100 mètres un e galerie qui, diri gée 
suivant l'inclinai son - inverse à cet endroit - de la 
couc he , présentait une pente ascendante de 50 millimètres 
par mètre , sur une longueu r de 60 mètres. 

Quelques obstructions de la conduite, lors des essais, 
ayant montré le point faible de cette disposition qui exi­
geait , pour les éviter, un e propo rtion d 'eau plus considé­
rable, on fut amené à suppri mer cette conduite et à l'insta l-
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1er dans une galerie de la couche Cerisier , légèrement 
descendante sur toute sa long ueur. 

Cet essai de faire remonter le mélange d' eau et de schiste 
sur une pente aussi forte a montré que la chose était prati­
quement possible, mais, au point de vue économique, il est 
évident que cette disposition doit être évitée si faire se peut. 
La conduite principale, de 158 millimètres de diamètre et 
7 millimètres d 'épaisseur , emprunte donc le puits d' extrac­
tion jusqu'à la profondeur de 146 mètres, puis passe dans 
un puits de service. 

Au moyen d' une vanne de remblayage fourni e par la 

Fig. 2. 

Société« Eclair » (fi g . 2), un branchement constituant une 
conduite principale emprun te a 146 mètres la galerie de 
retour d'air général sud de l'étage de 220 mètres et aboutit 
par deux bouxth ays dans la couche Ch::irnapré · sur cette 
conduite vient se brancher, au moyen d ' une va~ ne, au ni­
veau de la couche Pawon, la conduite secondaire de 
120 mill~mètres de diamètre intéri eur destinée à remblaye r 
le chantier de cette couche. · · 
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Dans la couclrn IV-Pieds, la conduite principale venant 
du puits de se rvice emprunte le retour d'air général des. 
chantiers sud de cette couche, puis se bifurque en deux 
branches, l' une suivant le retour d'air du chantier Est et 
l'autre celui du chantier Ouest. 

L'installation de la tuyauterie est donc faite pour 
quatre tailles, dont l'une est, au point de vue du rem­
blayage hydraulique , maintenue en réserve pour le cas où 
un accident quelconque s'opposerait au remblayage de 
l' une des trois autre~. 

La tuyauterie des conduites secondaires qui, au début, 
avait une épaisseur de 4 millimètres seulement, pour faci­
liter sa manipulation dans les tailles mêmes, sera doréna­
vant construite avec des tè>les de 6 millimètres d'épaisseur. 
De cette façon, quand ces tuyaux auront subi une usure de 
2 ou 3 millimètres, ils pourront encore être avantageu­
sement utilisés clans la taille même. 

Organisation du travail. 

Dans ses grandes lignes, le service du remblayage 
hydraulique est organisé de la même façon que celui 
décrit par M. Delrée. Toutefois, à la surface, une seule 
personne suffit pour surveiller l'opération du mélangé de 
l 'eau et des schistes, recevoir et transmettre les signaux, 
et une autre, pour faire le service des vannes de la tuyau­
terie about issant à l'entonnoir. 

Dans le fond, rien n'a ét.é modifié , sauf des questions de 
détail dont il sera parlé dans le mode d'exploitation. 

Résultats. 

Le prix de revient de la main d'œuvre s'établit comme 

suit : 
1. Couche 1 V-Pieds . - Ouverture, 1 m20; puissance 

utile, omgo : 

.i 
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SURFACE . - 2 hommes pendant 2 foi s 2 heures fr. 
.FoNo. - 3 hommes pour placer les tuyaux 

5 » pour faire le barrage dans la 

4 00 
'1 8 00 

taille. 30 00 
4 hommes pour faire le remblai dans la 

taille pendant 2 foi s 3 heures . 16 00 
1 téléphoniste pendant 2 fois 4 heures . 1 00 

Total fr. 72 00 

Cette dépense correspond à une production bru te de 
. 350 tonnes, so it 20 centimes à la tonne. 

2 . Couche Charnaprè. - Ouverture, omgo; puissance 
utile, oms5 : 

La dépense de 72· francs correspond ici à une production 
brute de 375 tonnes, soit 19 centimes à la tonne. 

Dans cette main-d' œuvre, n'est pas corn prise celle de la 
mise en place des tuyaux de la conduite principale ; cette 
dépense, rapportée à la tonne, est insignifi ante. Pour en 
tenir compte, ainsi que des obstructions, extrêmement 
ra res, adoptons pour le prix de revient total de la main­
d' œuvre à la tonne, 21 et 20 centimes. 

Une inclinaison inverse sur une longueur de 40 mètres à 
la partie inférieure de la long ue taille de la couche Pawon , 
n:a plus permis ~'y fair~ le remb_layage hydraulique que 
dune ,façon tr~s 1mparfa1te, ~on~1stant à remblayer , au 
bout d un cer tarn temps, les v01es intermédiaires bosseyées 
uniquement pour se procurer les pierres nécessaire~ au 
remblayage de la taille . 

0~ a donc remblayé la seconde taille de la· couche 
IV-P1ed_s dans laquelle le prix de revient à la tonne est de 
18 centimes. 
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CHAPITRE Il. 

Installations actuelles. 

Les résultats, grâce aux perfectionnements apportésr 
ayant montré , au point de vue de l'exploitation propr: ment 
dite, l' avantage considérable qu'il y aurait à générahser_ la­
méthode de remblayage par l'eau, il a été décidé de faire 
les installations suivantes qui sont actuellement en ordre de­
marche et qui permettront de remblayer six longues tailles. 
chassantes de 80 mètres à 120 mètres de longueur et pro­
duisant environ 600 tonnes par jour : 

a) Au triage, uu concasseur à machoires, fourni pa~· la 
Maison Beer, de Jemeppe-sur-Meure, capable de tr~rter-
15 tonnes de schistes houillers par heure; ces sclustes 
sont concassés à 45 millimètres . 

Le concasseur, qui est mtl par un moteur électrique 
de 25 HP, est disposé de façon à être alimenté, au moyen 
d'un transporteur, par les pierres de triage, et, au moy~n 
d'un culbuteur frontal, par les pierres remontant du pmts. 
et par celles qui peuvent être amenées par wagonnets du 
siège Espérance; ce culbuteur est donc in~tallé à l 'étage 
de 7 mètres qui es t eelui de la recette du_ pmt~ .. 

La planche 3 indique suffisamment la ~1spos1t1on de cette· 
installa tio n. Un crible C portant un tamis à trous ronds de-
45 millimètres, disposé sous le plancher du tria~e et mû 
par un moteur électrique de 3 HP, reçoit le prodmt du con­
casseur B. Le refus, qui doit être inférieur à 1/10, tombe­
dans une trémie T d'où il est repris par wagonnets pour être 
remonté par le puits d'extraction a la recette de 7 mètres . 

b) Un puits de 35 mètres de profonde~r et.de 3 mèt~es­
de diamètre intérieur revêtu de béton et situé a 15 mèt1 e& 
du puits d'extraction (fig; 4 ~t 5). 

Sa capacité utile est cl environ 200 mètres cubes. 

/ 



-,., , ,. , 

_J_ 
' 1 

1 

1 

Fig. 3. _ c , , . . 
oupe longitudinale 

Coupe latérale. 

---0-

1 __ ____L_ 
1 

1 -o-

1 

1 
- o -

Coupe 11 . onzon tal e. 

1 

1 -î-

1 
---0-

1 

Fig. 4. 

,:;, 



1076 ANNALES DES MINES DE BELGIQUE 

Dans ce puits tombent directement les schistes concassés 
à 45 millimètres et on peut y déverser, par un entonnoir se 
trouvant au niveau des rails, au moyen de wagons de 
30 tonnes à déversement automatique, les schistes retirés 
de la tour à schistes du lavoir. 

Ce puits est muni , à sa partie inférieure, de deux trémies , 
A et B, dont la première se rt à amener les sc.histes dans 
l'entonnoir où se fait le mélange avec l'eau et la seconde 

' ' contig uë à la précédente, est di sposée de façon à parer à une 
. obstruction de la première trémie en dirigeant directement 
· les schistes sur la grille à barreaux entrecroisés placée sous 
l'entonnoir. (Ici on a placé une g rille qui permet l'emploi 
de schistes concassés à 45 millimètres .) · 

Une troisième sortie C (fig. 5), comportant un regis tre qui 
se déplace horizontalement au moye n d 'un lev ier, a pour 
objet de parer à des obstruc tions des deux trémies . 

L'eau nécessaire au mélange est amenée dans l'ento nn oir 
par une condui_te qui es t raccordée aux deux citern es de la 
surface; la vanne de réglage r (fig. 5) est à portée de l'ou­
vrier qui surveille l 'opé ration du mélange. Cette conduite 
est disposée dans un compartiment d'éch elles E (fig . 4 et 5) 
ménagé à coté de ce puits de 3 mètres . 

Une trémie t sur laq uelle repose la g rille _c; est raccordée 
à un e bifurcation b de la condu ite installée dans le puits 
d'extraction par un couloir en bois ga rni de tole e t disposé 
contre une paroi du chargeage reliant le puits de 35 mè tres 
au puits d'extrac tion. 

Ce r éservoir de schistes est d'une très g rande utili té 
pa rce que : 

1 e La tour du lavoir est d'une capacité insuffisante pour 
remblayer une longue taille en un poste; 

~

0 

En cas de non _remblayage pour l' une ou l'autre cause 
accidentelle, les schistes du lavoir pourront y être dé . é 

t · é . , ve1 s s 
~ emb~l~gas1

1
n s Jusq u au moment de leur emploi , sans 

1mmo 1 1ser a tour a schis tes du lavoir. 
' 

' 

1 -· 1 
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3° Si les nécessités l'exige nt, il permettra de faire le 
remblayage de deux tailles le même jour, et même simul ta­

nément. 

c) TJn réservoir en tôles de 10 mètres de diamètre et 
6 mètres de hauteur, soit approximativement 450 mètres 
cubes de capacité. Ce réser voir, qui peut être alimenté par 
deux pompes d' exhaure, est ins tallé au niveau de 8 mètres 
de telle façon qu'en cas d'arrêt accidentel des pompes d 'ex­
haure au moment du remblayage , il puisse fournir l'eau 
nécessaire au remblayage par les schistes p rovenant de la 
tour annexée au lavoir, dont la t rémie est à la cote de 

4 mètres (voir croquis 1 ). 
Il est de plus relié aux deux réservoi rs-citernes par une 

conduite de 120 millimètres de diamètre intérieur. 

cl) Dans le fond, à 146 mètres, on a, par l' inte rmédiaire 
d'un e vanne de remblayage système« Eclair )) déjà décrite, 

bifurqué un e conduite principale de tuyaux qui emprunte, 
vers le nord , le t ravers-bancs et·le bonxthay, qui servent au 
re tour d'air commun des chantiers Nord des étages de 

382 e t 220 mètres. 
Des bifu rcations pour conduites secondaires seront faites 

sur cette conduite principale à la rencontre par le bouxthay 

des diffé ren tes co uches. 
Une installa tion analogue sera faîte à 3 14 mètres et ser-

vi ra à remblayer les chantiers Nord de l'étage de 396mètres 

en prépa ration. 

e) Un puits intérieur de 332 mètr es à 363 mètres a été 
exécuté pour servir de réservoir de schis tes, en vue du rem­
blayao'e des chan tie rs disposés en dessous de 487 mètres . 

. b 
Cette insta llation sera à 363 mètres identique à celle de 

35 mètres. 
L'eau nécessaire pour faire le mélange avec les schis tes 

proviendra des « pahages )> s itués à 363 mètres. 
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Le chargeage s itué à la profondeur de 35 mètres permet 
de reprendre par wagonnets les schistes concassés pour les 
descendre dans la mine et les transporter à ce puits inté­
rieur qui, à 332 mètres, est en communication avec les 
puits d'extracti on e t de service et peut par conséquent rece­
voir, par ces derniers, les schistes de lavoir encagés à la 
recette du jour. 

Résultats. 

On se trouve actuellemen t en mesure d'établir le prix de 
revient total. 

A) Main d'œuvre . 

Le prix de revient s'établi t comme sui t dans la couche 
IV-Pieds : 

A LA SURFACE. - 2 hommes pendant 4 h eures· à 
50 centimes . fr. 

Au FOND . - 9 hommes a 6 francs 
1 té lép honiste pendant 4 heures 

Total . fr. 

4 00 
54 00 
2 00 

60 00 

Cette so mme représente, pour 350 tonnes, une dépense de 
17 centimes à la tonne. Si l'on y aj oute 1 centime à la tonne 
pour le mon tage de la conduite principale e t les frai s 
occasionnés par les obstructions , extrêmement rares, on 
arrive à 18 centimes à la tonne . 

Dans la co uche Cbarnapré, les r ésul tats sont a pproxima­
tivement les mêmes et l'on peut admettre ce chiffre comme 
une moyenne des résultats que l'on obtiendra clans les 
chan tiers actuellement en exploitation . 

B) Mater·iaux divers. 

1 ° Les veloutes, w érettes et wates q ui servent à faire les 
barrages entraînent une dépense de 28 centimes par mètre, 
ce qui correspond à une moyenn e de 8 centimes à la to nn e 
dans les co uches actuell ement en exploitation ; 

L 

1 
{' 

,. 
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2° Les j oints en caoutchouc, les boulons d'assemblage 
des tuyaux dans la ta ille même constituent une dépense 
très appréciable qui actuellement est de 4 centimes à ~a 
tonne. Des essais faits avec des joints en plomb et en cmr 
n'ont pas don né de meilleurs résu ltats; des essais vont être 
tentés avec des joints en carton. 

c) Frais cle preniier ètablissement . 

Puits de 35 mètres de profondeur avec char-
gea.ge au puits d'extraction . . fr. 

Réservoir en tôles de 10 mètres de diamètre et 
fj mètres de hauteur . 

Aménagement d 'un bassin de décanta tion pour 
en faire un réservoi r d'eau . 

Tuyauterie , van nes et enton noi r à la surface et 
à 35 mèt res . 

Instal lation de concassage 
Sig nalisation 
T uyau te ri e . 

Tota l . fr . 

10,000 

7,000 

500 

4,000 
12,500 
3,000 

70,000 

107,000 

Après u11 au de service, l'usure des tuyaux est à peine 
appréciable . En admettant qu' ils doivent être remplacés 
après quatre ans, l'amortisse1~ent de ~0,000 francs par an 
sur le total des frai s de p remier établissement parait lar-
gement suffisant. . 

Dans ces conditions et pour une producti on de 
150 000 tonnes , qui sera très probablement augmentée, 

grâ~e surto ut à ce mode d~ rembla~age,. les frais indirects 
interviendraient dans le pnx .de revient a la tonne à con-· 

currence de 20 centimes . . . 
E n n'y com prenant pas les frais supplémen taires 

l ' J • le pi·i·x de revient total à la ton ne est de fr . 0-50. c ex mure, , 
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o) E xhaure . 

Frais indirects d'ex haure. - Les « pahages » établis à 
:368 mètres étant insuffi sants , on a dü en exécuter d'autres 
-qui, en vue des exploitations en profondeur, on t été faits 
â 363 mètres . 

Des di spositions ont été prises également pour reprendre, 
au moyen d'une pompe centrifuge placée à 270 mètres, 
toutes les eaux que l'on peut capter dans une bacnure 
transform ée en « pahage >> à 220 mètres. 

Les immobilisations supplémentaires pour l'exhaure 
comportent de ces chefs une dépense totale de 25,000 fr. 

Pour l'amortissement de cette dépense et l 'entretien sup­
.plémentaire de ces travaux et machines, il est raisonnable 
de compter sur une durée de cinq ans, ce qui correspond à 
-0,000 francs par et à une dépense â la tonne de charbon 
.de 4 centimes. 

Frais directs d'ex hau re. - Actuellement, 350 tonnes de 
-charbon correspondent à un remblayage de 200 mètœs 
.cubes de schistes et à une consommation d' eau de 
400 mètres cubes. 

Ces 400 mètres cubes d'eau refoulés de 368 mètres à la 
:surface conduisent a une puissance de 600 kilowa ts fourni e 
·par la centrale qui , à raison de 3 centimes par kilowa t, 
entraîne une dépense supplémentai re de 4 centimes à la 
,tonne de charbon. 

Le prix de revient pour l'exhaure supplémentai re dû au 
·remblayage hydraulique s'élève ainsi à 8 centimes à Ja 
tonne de charbon. 

Dans les conditions actuelles, en considérant tous 1 
1 . . es 
acteurs qm rnterviennent dans le prix de revient du rem-

blayage hydr_aulique , on arrive à 58 centimes qui est l ' un 
,des plus rédmts qu'on ait réalisé j usqu'à ce jour. 

• 
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CHAPITRE III. 

Mode d'exploitation et organisation du travail. 

A) Mode d'exploitation. 

Pour finir , il nous parait intéressan t de décrire briève­
ment le mode d'exp loita tion qui actuellement est suivi 
d'une façon exclusive au siège Saint - Nicolas . Un plan 
de la couche IV-Pieds (fig. 6) aidera à la compréhension 
du sujet. 

L'a ll ure assez réguli ère des couches et leur faibl e incli­
naison (de - 2° à+ 5°), leur ouverture qui varie de om60 
à 1 m20, le recru lem en t de plus en plus difficile de certaines 
catégories d'ouvriers, particulièrement des traineurs au bac 
du poste du jour, pont· le transpor t du charbon dans les 
tailles, et du poste de nuit pour le remblayage, la situation 
du o·isement qui s'étend à fa ible pro fo ndeur sous une agglo-o . 
méralion importante et, d'une façon générale, la nécessité, 
pour maintenir la production, de pallier à la diminution de 
l' effet utile de l 'ouvri er due à la limitation de la durée du 
travail dans les mines, sont autant de considé.rations qui 
ont amené à adopter, au siège Sain t-Nicolas, le mode 
d'exploitation par longues tailles. Ces tailles chassanies, de 
80 à 120 mètres de longueur, sont desservies par des cou­
loirs oscillants à ch ainettes ou à rouleaux mus par des 
moteurs à ai r comprimé à simple ou à double effet et rem­
blayées au moyen de schistes de la voir ou de schistes con­
cassés amenés de la surface par l'eau. De plus, là où la 
nature du charbon et la composition de la couche le per­
mettent, il est fa it usage de la haveuse mécanique à barre 
Pick-Quick , mue par moteur électrique à cage d' écureuil à 
250 volts, et de marteaux piqueurs. 
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Les voies d'accès à ces longues tailles comprennent en 
principe un travers-banc constitua nt une voie principale de 
roulage par chevaux, un bouxthay où est installée une 
balance sèche et une galerie de ni veau à double voie. La 
balance sèche dessert soit deux tailles d'une même couche, 
l'une avançant vers l' Est et l'autre vers l'Ouest, soit une 
taille de chacune des deux ou trois couches recoupées par 
le bouxthay. Elle perm et de faire descendre de 300 à 
400 wagonnets par jour. Le retour d'air s'effectue de même 
par une voie .de niveau, un bouxthay et un travers-bancs, 
ces derni ers constituant un retour d'air commun à plusieurs 
chantiers. 

La faible inclinaison des couches, la très faible étendue 
en direction dès chantiers, due à la présence de vieux tra­
vaux et à la configuration de l'esponte de cette partie de la 
concession exploitée actuellement par le puits Saint-Nicolas 
et, de plus, des raisons d'ordre commercial ~nt conduit lo­
giquement à cette di sposition. Celle-ci permet, en outre, 
d'intensifier dans la plus large mesure le transport par 
wago nnets sur des parcours relativement courts , et s~ prête 
particulièrement à l'emploi du remblayage hydraulique, par 
le fait qu'on rénd communes à plusieurs chantiers, les con­
dui tes principales· empruntant le retour d'air et qu'on favo­
ri se l'évacuation des eaux, ayant servi au remblayage, par 
des galeries toutes inclinées vers les « pahages >>, et qui 
peuvent être transformées en quelques mioutes en bassin de 
dépôt des boues . 

n) Organisation du travail en utilisant tous les 
moyens mécaniques modernes . 

Prenons comme type une taille de la couche IV-Pieds 
dont la compositio n a déjà été indiq uée. 

1 ~ Hava9e mécanique. - Le personnel préposé à ce tra­
vail comprend 3 ouvriers qui descendent à 15 heures, font 
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aussitôt le graissage de la machine, changent les pics, 
tournent la machine et la placent dans la « hève >> dont le 
charbon a été enlevé pendant le poste de jour, puis dé­
roulent le câble souple qui relie la machine à une pri se de 
courant di sposée à poste fixe dans là voie de roulage . 

Ces opérations diverses durent de 1 1/2 à 2 ·t /2 heures 
suivant les conditions particulières de l'endroit oü elles 
se font. 

' Le havage proprement dit, qui s'effectue dans la laie de 
charbon inférieure commence donc vers 18 heures et est 
terminé à 24 heures, lorsque la taille a 100 mètres 
de longueu1· . 

2° Travaux du poste de nitit. - Le personnel de ce poste 
descend à 18 heures et il exécute les trava ux sui van ts : 

a) Le coupage de la vo ie de roulage par deux ouvriers. 
Cette voie est poussée à une dizaine de mètres en avant du 
front de taille, de façon à faciliter pour le poste d'abatage 
les manœuvres de wagonnets. Les pierres de hosseyement 
rem plissent une taille aval de 3 ou 4 mètres, ou bien sont 
remoq tées au jour . 

b) Le coupage de la voie supérieure par deux hommes et 
un gamin qui remblayen t, avec les pierres qu'ils produisent, 
la partie supéri eure de la taille . 

c) Le déplacement des couloirs oscillants, qui est réalisé 
· par six ouvriers ; quatre d'entre eux démo ntent le couloir et 

passent les éléments dans la hève sui vante ; les deux autres 
brisent les blocs de pierres parfois considérables qui encom­
brent la hève où doit passer la haveuse et les glissent dans 
la hève d'où l'on enlève le couloir. Cette opération finie , 
les quatre premiers ouvriers eflec tuent le montage du cou­
loir et les deux a ntres installent. au-dessus de la tai lle 
l'appareil de commande de celui-ci. Lorsque le mur es t bon 
et assez régulier et que les hèves sont bien libres, quat1·e 
hommes suffisent pour eITectuer le déplacement. 

1 
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3° Travaux du poste clejoul'. - Le préposé à la sur­
veillance du moteur du couloir el le traîneur qui surveille 
le remplissage des wagonucts descendent avec le pre~i~r 
trait d'ouvriers; ils metten t le couloir en marche aussitot 
après graissage et inspection de l' installation . 

Les aba tteurs en lèven t immédiatement le charbon havé 
et, g râce à la rapidité avec laquelle se fait la descente du 
personnel, le transport des wagonne ts peut comme~cer 
quelques minutes après l'arrivée des ouvriers clans la taille . 

4° Poste cle reniblayage li!Jclrauliqite. - Lorsqu'on 
doit faire le remblayage , c' est-à-cl ire tous les trois ou 
quatre jours, ce qui correspond à un avancement du fr~nt 
de taille de 3 ou 4 mètres, le personnel préposé au service 
du remblayage, et comprenan t deux ouvriers el deux 
traineurs, descend dans celle taille à 10 heures. 

Ce personnel place les tuyaux dans la taille et fait les 
assemblages. Penùanl cc temps, cinq boiseurs fo~t le bar­
rage en velou les sur lou te la longueur de la taille: Vei~s 
14 heures , un téléphoniste va disposer le câble de si~nah­
sation dans la taille et le raccorde au poste téléphomque. 

Dès que le poste cl'abatage a quitté_ la taille, le survei l­
lant du chantier, en se retirant vers le puits, fait effectuer 
dans la voie de ni veau, à. une ving tai ne de mètres de la 
taille, u11 barrage en veloutes. C'est égalemeut lui qui fai t 
effectuer un barrage en planches clans le travers-bancs. 

L'opération du remblayage, qt~i a été décrite dans le rap­
port de M. Delrée, peut ainsi commencer vers 15 1/2 heures 
et être terminée à 19 heures. 

Dès que le remblayage est terminé, deux manœuvres 
enlèvent les boues de la voie de niveau. Ces boues, qui 
renferment assei bien de charbon proveuant du lavage de 
1a· taille, sont remontées au jour, pour y être séchées et 
être trai tées au lavoir à charbon. 
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Vers 21 heures, ces mêmes manœuvres enlèvent les 
boues déposées dans la bacnure. 

Lorsque la méthode sera généralisée, on disposera pro­
bablement de six longues tailles en activité produisant 
environ 100 to nnes chacune et de trois longues tailles en 
réserve. 

Si l'on compte sur un avancement régulier de 1 mètre par 
j our, ce qui exige le remblayage de la taille au bout de 
trois j ours, sauf évidemment dans les tailles où la quantité 
de pierres intercalaires est trop grande, le remblayage de 
deux tailles, le même jour, s'imposera fréquemment. 

Le remblayage simultané de deux tailles pourrait s'ob te­
nir de deux façons, soit en di sposant de deux conduites de 
remblayage bien distinctes, dont l'une aboutirait a la tour 
aux schistes du lavoir et l'autre au puits de 35 mètres, 
mais cependant pouvant se raccorder de faço n à ce que le 
pui ts puisse fournir le complément nécessa ire pour parfaire 
le remblayage de la taille qui a reçu les schistes du lavoir, 
soit en se servant de la disposition actuelle d' une conduite 
unique raccordée aux deux réservoirs à schistes, mais en 
ayant recours à des vannes de remblayage de façon a diri­
ger les schistes d' un côté pendant les intervalles où on 
enlève les tuyaux de l'autre. 

Dans le cas où ce remblayage si multané serait prati­
quement impossible, le remblayage de la seconde taille se 
fe ra immédia tement aprè.s celui de la première. S'il est 
possible de terminer le remblayage de deux tailles à 
19 heures, aucupe modification ne sera faite dans les 
au tres services du poste de jour, mais si la durée du rem-

. blayage devait être plus longue, il serait nécessaire de 
fa ire descend re le poste de nu it dans la seconde taille à 
21 heures au lieu de 18 heures. Cela conduirait à deux 
postf\s de nui t : de 18 heures à 3 heures et de 2 t hcnres 
à 6 heures . 

(.; . 
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Dans l'état actuel des choses , il n'est pas encore possible 
de se prononcer. 

En effet, le remblayage hydraulique se fait dans des 
zo nP.s où pendant les trois dernières an nées on a enlevé du 
charbon de couches dont le total des pui ssances utiles est 
de 4 mètres , et cela à des prn fo ndeurs variant entre 150 et 
280 mètres. 

Les influences de cette exploitat ion antérieure au rem­
blayage hydraulique se feront certainement sentir pendant 
encore une couple d'années. 

Ce n'est donc que dans deux ans que l'on pourra se 
trouver en situation d'émettre sur cet obj et une apprécia­
t ion raisonnable . 

Quoi qu'il en so it et faisant abstraction de l'économie 
possible due à une influence favorab le du remblayage 
bvdra ulique su r la conservation des constructions de la 
s~rface, il est ce rtain que l'exploitation se fait d'une façon 
infiniment plus avan tageuse que par l'anci~n n~ode et . 
qu'actuellement cet avantage compense approx1mat1vement 
la valeur des dégradations . 

• 
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E tat com paratif de quelq ues p r ix d e r evien t à la tonne r endue au puits . 

Couc1IE C 1-1ARNAPRÉ . - Couloir oscillant à 1'0uleaux el remblayage hyd1·auliqne. 

Productions en to nnes 
1 

837 
1 

950 

Différence Remarques 

Quinzaines 112 au 25 mar·s 1910 l l l l au 23 mars 1913 

Eléments du prix de revient : Fr. F r . Fr . 

Abatage. 1.14 1. 36 + 0.22 Se jusrifie par les salaires pl us éle,·és et 

1 

par la réduct ion de la journée du travail. 
Havage mécaniq ue 

Tra ineurs de bacs et serveurs 0. 42 (1) 0 . 22 1- Ce p r ix assez élevé résulte de la nécessité 
0. 12 accidenrelle de l'exploitation d'u ne taille 

Déplacement des couloirs 0.08 aval d'u ne dizaine de mètres. 

T ransport par berlai nes . 0.62 0 . 47 - 0.15 Résu lrat dû au roulage sur une seule 

Bosseyemen t et remblayage . 
voie pour la production du chantie r. 

1. 08 0.48 1- 0 .'13 Remblayage h ydrau liq ue 
Suppression des voies intermédiaires . 

1 

0. 17 

Entretien des voies de roulage . 0.38 0 . 11 - 0 . 27 Suppression des voies intermé,Jiaires. 

Entretitn des voies d'aérage 0 4(i 0.22 - 0 . 24 Causes diverses 

T OTAC ·l.1 0 3 .11 - 0 .99 

Salaire moyen par ouvri er 4 .45 5 .60 
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Couc h e IV -Pieds 

Chantiers . IV-Pieds S-0 
1 

IV-Pieds IV-Pieds S-E . 

Havage mécanique 
Ancien mode Couloir 

Particularités . Couloi r et remblayage 
et remblayage d 'exploitation 
hydraulique 

hydraulique 
Observations 

Quinzaines. 
1 

18 au 31 mai 1913 
1 

6 au 19 novembre 

1 
18 au 31 ma i 191 3 1910 

Productions en tonnes 
1 

1,456 
1 

2,987 
1 

910 

-
Eléments du prix de revient: Fr. Fr. Fr. (1) Déplacement des couloirs 

de l mètre chaque jour. 
Abatage. . . . . 0.85 1. 07 1.32 
Havage mécanique . . . O. ll (2) Déplacement des couloirs 
Traineurs de bacs et serveurs 0 .10 0.37 0.10 de l1n80 tous les 2 jours. 
Déplacements des couloirs . ( 1) 0.21 (2) 0.08 
T ransport par berlaines . . 0. 45 0.48 0 .44 (3) Y compris les salaires des 
Bosseyement et remblayage. 0.43 0.83 0.42 ouvr iers d e la surface . 
Remblayage h ydrau lique . . (3) O.lô (3) 0.15 
Entretien des voies de roulage . 0 . 14 • 0.46 0 .21 
Entretien des voies d'aérage . 0. 12 0.08 0.20 

T OTAUX 2.57 3.29 2 .92 

Salaire moyen par ouvr ier 5.83 4.65 5.65 

Remai·que. - De novembre 1910 à mai 1913, les salaires ont augmenté de 20 à 25 %, et la loi sur la limitation de la durée du 
travail dans les mines a réduit cette durée d'environ 10 <pf. 
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